6 I PART. I.SECT. FORM. DES MOTS.

9. 3.

La langue Allemande a de ces fonr fimples les
a, &f bf d:_)f b.r ¢, ff 0, b; LU I ff L,
0.0, b, d. e, [, 8 b 6.7, R L
m,n, o 6’ p! L '.r r;r ‘d)f e, H, ﬁ! 0,3,
i, n, 0,0, p, 1, [, [5,([2) [th, t, u, &, w, 3,
exprime & carallerife par les 33 lettres fuivantes:
ﬁ; &f b; C; CD; b; e; ff *g’ b; i; ]‘; E, L nI, n; O; 6;
a, &, b, ﬁ, fh, d-, ‘,ﬂ gl h-_- i.ij-! k"l 11 "11 ”1 ﬂ., Elj'I
p’ c]"‘I rf ﬁ BF ﬁ-\' fcb.r tl tb! u, ﬁr 'D; W, YP 3"

P, 4 75 /s 5. /5, ([3,) [eh, 2, th, u, 4, v, 0, Y, Z.

‘ a7

Quelques - uns d’entre ces fons fe forment par
la preflion d’une partie quelconque de la bouche,
& f’appellent Confonnes, ou fons principaux,
Hauptlaute, parce qu’ils {ont la partie la plus es-
fentielle & la plus expreflive des mots; d’autres
au contraire {e forment par la feule ouverture de
la bouche, & {’appellent voyelles, ou fons auxi-
liaires, Hiilfslaute, parce que la plus grande par-
tie des autres ne peuvent étre prononces qu'a |aie
de de ces derniers. |

2% fuivants:

quelle

§ 3.

-

Il y a huit fons auxiliaires, Hiilfslaute ou voi-
ielles: a, 4, ¢, i, 0, 4, 4, 5. Quand la bouche

pafle infenfiblement & fans interruption d’une 1

ouverture a ’autre, il en nait un fon double, Dop-
pellaut, ou une Diphthoongue. Telles {font dans
notre langue les fuivantes: ai, (ay,) au, du, &, (¢y,)

oj, {oy,) ui. Cette dernicre {e trouve rarement.
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